Monsieur Nicolas SARKOZY

Président de la République

Palais de l’Elysée

55 rue du Faubourg Saint Honoré

75008 PARIS

                                                                                          Paris, le 9 janvier 2009

Monsieur le Président,

Les drames récents entraînant le décès de plusieurs patients ont soulevé l’émotion légitime de la population et des professionnels de santé. Au delà des raisons particulières de chacun de ces évènements  qu’il convient d’analyser pour y remédier, ils ont été l’occasion d’exprimer l’inquiétude suscitée par l’évolution du service public hospitalier. 
Les hôpitaux ont besoin de s’adapter aux progrès de la médecine, à l’évolution des besoins de santé de la population, et aux changements des conditions de travail des professionnels. Ils doivent faire face à des difficultés financières, liées en partie à des problèmes d’organisation. Cependant ce n’est pas la seule cause du déficit de 29 des 31 CHU et de plus de 80 % des hôpitaux français. Il s’explique  aussi en partie  par la mise en place d’un nouveau mode de financement inadapté à la majeure partie de l’activité hospitalière. Ce n’est que cette année que devrait être pris en compte les surcoûts dus à la précarité et à la gravité des pathologies, comme si on avait oublié que les hôpitaux soignaient les plus pauvres et les plus graves. Le nouveau mode de financement ne prévoit pas non plus le surcoût dû aux activités de recours, lorsqu’un patient est transféré à l’hôpital public. Il reste inadapté à la prise en charge des services pédiatriques et des grandes réanimations, qui nécessitent bien sûr d’avoir des lits vides en permanence pour pouvoir faire face à un afflux d’urgences …  

Notre inquiétude face au projet de loi « Hôpital, Patients, Santé, Territoires »tient au fait qu’il ne porte pas sur l’organisation et la qualité des soins. Il se préoccupe essentiellement de  la nécessité de renforcer  le pouvoir de gestion pour atteindre l’égalité tarifaire avec les cliniques privées commerciales prévue pour 2012. Cette perspective de convergence entre le secteur public hospitalier et le secteur privé se fera essentiellement sur des critères de rentabilité financière, au détriment des malades « non rentables ». Partout sont programmées et mises en œuvre des réductions des effectifs médicaux et paramédicaux. A ce rythme il se pourrait qu’en 2012 l’hôpital public ne soit pas renforcé et mieux organisé mais au contraire affaibli et déstructuré.
C’est pourquoi, devant l’importance de la restructuration hospitalière à mettre en place, il ne semble  pas raisonnable de limiter cette réforme aux seuls articles du projet de loi   « Hôpital, Santé, Patients, Territoires ». Il nous paraît nécessaire d’organiser au préalable un large débat national sur le devenir de l’hospitalisation publique. A la suite de ce débat, une réforme d’une ampleur comparable à celle de 1958, pourra être mise en oeuvre.  Réformer l’hôpital à l’occasion du vote d’une loi qui met au premier plan la gestion financière et non l’organisation du système de santé au service de la qualité des soins ne serait pas à la hauteur des enjeux.

Les signataires de cette lettre, professionnels de santé de toutes opinions politiques et syndicales, convaincus de la nécessité d’une telle réforme et d’une gestion rigoureuse des moyens financiers mis à la disposition de l’hôpital par la Nation, vous demandent de prendre la décision de dissocier les articles   consacrés à l’hôpital du reste du projet de loi « Santé, Patients, Territoires »et de programmer l’adoption  ultérieure par le parlement d’une vraie loi de réforme 
Hospitalière dont a besoin notre système de santé.

Croyez, Monsieur le Président, à nos sentiments respectueux et à notre dévouement au service public hospitalier.

Signatures :

Pierre Aucouturier PUPH Saint Antoine Paris

Brigitte Bader-Meunier PH Necker Paris

Brigitte Barrois PH Gonnesse

Pierre Yves Benhamou PUPH Grenoble

Jacques Bodaert PHU Pitié Salpétrière

Philippe Chanson PUPH Kremlin Bicêtre 

               Jacques Cosnes PUPH Saint Antoine Paris
Bruno Devergie  PH Créil

Jean Pascal Devailly Avicennes Bobigny

Bruno Eymard PUPH Pitié Salpétrière

Alain Fischer PUPH Necker Paris

Gérard Friedlander PUPH HEGP

Alain Gaudric PUPH Lariboisière

Jean-François Gauthier PUPH Saint Louis Paris

André Grimaldi PUPH Pitié Salpétrière Paris

Georges Ha Van PH Pitié Salpétrière

Agnès Heurtier PUPH Pitié Salpétrière Paris

Joëlle Janse Marec PH Levallois

Etienne Larger MCUP Hôtel Dieu Paris

Philippe Mouin PUPH Lyon

Jacques Orgiazzi PUPH Lyon

Thomas Papo PUPH Bichat Paris

Gerard Reach PUPH Avicenne Bobigny

Olivier Saint Jean PUPH HEGP Paris

Dominique Seret-Bégué PH Gonnesse

Alain Sobel PUPH Henri Mondor Créteil

Daniel Thomas PUPH Pitié Salpétrière Paris

Jean Paul Vernant PUPH Pitié Salpétrière Paris

Bernard Vialettes PUPH La Timone Marseilles

Jacques Young PUPH Kremlin-Bicêtre Paris

